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14% ont dû changer 
d’école parce que les 
autres avaient un 
problème avec leur 
genre,

et 28% de plus 
l’ont considéré.

40% des familles ont eu 
à intervenir auprès de 
l’école pour des 
questions d’identité de 
genre.

Qui sont les participant•e•s dans cette étude?

Il y a 174 jeunes et 160 parents qui participent à l'étude Jeunes Trans CAN! Les jeunes ayant 15 ans ou moins et qui avaient atteint la 
puberté ont été recruté•e•s lors de leur premier rendez-vous après avoir été référé•e•s pour des bloqueurs ou des hormones à une des 10 
cliniques au Canada (Vancouver, Calgary, Edmonton, Winnipeg, London, Toronto, Hamilton, Ottawa, Montréal, Halifax). Les jeunes 
pouvaient également inviter un parent à participer. Ces données ont été collectées entre septembre 2017 et juin 2019.

Ce document est rédigé dans un langage neutre (utilisation d’une féminisation avec un point médian) et a recours aux pronoms 
neutres « iel » et « iels » afin de respecter la diversité des expressions de genre, incluant les jeunes non binaires.

Au cours de la dernière année, 76% 
des jeunes avaient toujours accès aux 
fournitures scolaires lorsqu’iels en 
avaient besoin. 

10% des jeunes ont manqué 2+ semaines 
d’école en lien avec leur genre en raison de: la 
santé mentale, le harcèlement/agression, la 
révélation de son identité de genre contre son 
gré, le mégenrage.

J’étais mégenré•e à l’école et j’avais des crises d’anxiété.
-

Un•e étudiant•e transphobe dans ma classe m’a agressé•e 
physiquement, puis les enseignant•e•s ont pris la défense 
de l’étudiant•e transphobe.

-
Quand j’ai fait mon coming-out pour la première fois, je 
ne voulais pas aller à l'école, car j'avais peur de ce que les 
enfants allaient dire, les enseignant•e•s avaient déjà dit 
aux enfants quels étaient mes nouveaux pronoms.

Parmi les jeunes qui fréquentent une école 
(non scolarisé•e•s à la maison) dont les 

enseignant•e•s ou les camarades de classe sont 
au courant de leur genre1:

disent que leurs camarades 
de classe soutiennent assez 
ou beaucoup leur identité 
et expression de genre.

disent que leurs 
enseignant•e•s soutiennent 
assez ou beaucoup leur 
identité et expression de genre.

sont d’accord qu’iels ont un 
sentiment d’appartenance à 
leur école

sont d’accord qu’iels se 
sentent proches des gens 
de leur école

sentent que leurs 
enseignant•e•s les traitent 
équitablement

81% sont d’accord qu’iels se 
sentent en sécurité à l’école

63% évitaient les vestiaires scolaires 
et les toilettes à l’école

Expériences scolaires
Expériences de jeunes trans et non binaires de moins de 

16 ans en soins cliniques

100% des jeunes participant•e•s
étaient inscrit•e•s à l'école

La sécurité à l’école: Pourcentages des jeunes qui 
se sentent EN SÉCURITÉ dans les endroits suivants

Bibliothèque:
93%

Se rendre à
l’école et en
revenir: 76%

Cafétéria:
70%

Toilettes:
47%

Salle de
classe:

88%

Couloirs &
escaliers:

79%

Vestiaires:
33%

L’extérieur
sur lesterrains
de l’école: 74%

Sûre

Scolarisé•e•s à la maison

École privée

École publique

1 - Pour 2.7% des jeunes, les camarades de classe ne sont pas au courant de leur genre; 
pour 12.1% des jeunes, les enseignant•e•s ne sont pas au courant de leur genre.

*Traduit de l’anglais
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